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II y a trente ans...

Creation de l'Association
de la Revue militaire suisse

(ARMS)
La Revue militaire suisse, qui parait qui parait depuis 1856, soit

depuis 114 ans, connait en 1968 de gros problemes redaction-

nels et financiers. Son redacteur en chef depuis 1931, le brigadier

Roger Masson, ancien chef du Service de renseignements suisse

pendant la Seconde Guerre mondiale, est litteralement mort ä la

täche. Gräce au divisionnaire Marcel Montfort qui reprend le flam-

beau et ä la bienveillance de l'editeur, la publication continue.

Lcs Impi imei ies reunics
S.A. ä Lausanne cedent le
titre ä la Societe suisse des
officiers. Le 14 decembre 1968,
les representants des sections
de Beine, Fribourg, Vaud,
Valais, Neuchätel et Geneve
fondent l'Association de la
Revue militaire suisse, acceptant

d'en reprendre l'edition
et la publication. II incombe
au premier president, le
colonel EMG Andre Petitpierre,

de mettre sur pied les
nouvelles structures et,
surtout, de trouver l'argent
susceptible de completer rapport

iiisullisam des abonnements.

Les sections acceptent

de participer au
financement de la Revue militaire
suisse en payant un franc par
membre. La Societe suisse
des officieis verse egalement
une Subvention. En 1997, la
Societe suisse des officiers
devient membre de l'ARMS
et fait de notre periodique
son organe de publication
officiel de langue francaise.

Des la presidence du
divisionnaire Denis Borel,

l'ARMS tente d'augmenter
le nombre des abonnes. On
pense ä une « RMS pour
tous », sur le modele de la
Suisse alemanique oü
l'abonnement ä 1'Allgemeine
Schweizerische Militärzeitschrifl est
obligatoire pour tout membre

de la Societe suisse des
officieis. Pendant des
annees, c'est la grande
preoccupation du colonel EMG
Louis Pittet, sans que l'on
debouche sur un resultat
concret, mais le terrain se

prepare...

Conscient du federalisme
romand, le divisionnaire
Philippe Zeller se lance avec le
slogan « RMS pour vous ». II
s'agit de trouver une Solution

avec celles des societes

cantonales d'officiers qui
souhaitent que leur bulletin
prenne place dans la RMS.
En 1995, les Vaudois fran-
chissent le pas; ils publie-
ront des lors quatre pages
mensuelles dans la Revue mi-
litaire misse. Le nombre des
abonnes passe de 2800 ä

pres de 5000. chiffre qui ne


	...

